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C’est quoi ?
Un pré-verger est un milieu hybride entre la prairie pure et le verger haute-tige, dans lequel on 
associe deux types de production, l’herbe et le fruit.

Les vergers hautes tiges ont tendance à régresser dans nos régions. Même s’ils ne sont plus abat-
tus comme dans les années 60, les arbres morts ne sont plus remplacés.

Pourquoi les mettre en place ?
L’association de l’arbre et de la prairie présente certains avantages. Comme pour tout arbre en 
prairie, le fruitier fournit de l’ombre aux animaux. Les fruitiers ont pour avantage, grâce à la pro-
duction de fruits, de multiplier les étages de production.

L’intérêt des anciens vergers pour la biodiversité sont nombreux. Ils jouent un rôle d’abri pour 
de nombreuses espèces d’oiseaux cavernicoles et constituent une importante réserve pour les 
pollinisateurs, d’autant plus si le verger est diversifié.

Les fruits des prés-vergers ont de plus en plus d’intérêt vis-à-vis du consommateur. En effet, 
la plus faible densité à l’hectare des fruitiers hautes tiges et la rusticité des variétés choisies, 
éloignent les maladies fongiques, ce qui permet de réduire le recours aux pesticides.
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Comment les mettre en place ?
Avant de penser à la plantation des fruitiers, il est primordial de se poser les questions suivantes :

• Quel est l’objectif de production ?
• Comment seront utilisés/transformés les fruits ?
• Comment seront-ils commercialisés ?
• Quelle est la surface sur laquelle il est possible de planter un verger et quel est le contexte 

pédoclimatique ?

Le choix des essences implantées devra être réfléchi en fonction du contexte pédoclimatique et 
des possibilités de commercialisation/transformation.

Les objectifs de l’agriculteur qui devront être pris en compte sont les suivants : 
• Quelle part du temps de travail sera dédiée au projet ?
• Quelles cultures sont présentes sur la ferme ? Car il faudra éviter de choisir des variétés dont 

la maturité concordera avec des périodes importantes comme la moisson ou lors de la ré-
colte des fourrages.

Le pré-verger peut être exploité comme les autres prairies de la ferme. Cependant, lors de 
la définition du projet, il faudra veiller à pouvoir séparer facilement certaines zones de la prairie 
durant les périodes de fructification. En effet, les ruminants sont friands des fruits qui tombent des 
arbres à maturité, ce qui peut entraîner l’acidose du rumen.

Pour éviter les problèmes d’acidose, il faudra pouvoir facilement retirer les animaux des prairies 
sur lesquelles certaines espèces arrivent à maturité. De plus, les fruits doivent être récoltés dans 
de bonnes conditions notamment le contact entre les déjections des animaux et les fruits doit être 
évité. Le pâturage tournant peut être une bonne alternative, car certaines parcelles peuvent être 
débrayées sans pour autant nuire à l’alimentation du bétail ou augmenter la charge de travail de 
l’éleveur dans son élevage.

Dans le projet de plantation, pour optimiser le rendement, il faudra éviter de planter des espèces 
avec de grands écarts de maturité dans un même espace. Rassembler les fruitiers arrivant à matu-
rité à une même période permettra de limiter le temps sans bétail dans la parcelle et donc 
d’augmenter la flexibilité du pâturage.

Les prés-vergers
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Les cultiver et les valoriser ?

Les coûts à la plantation sont variables et dépendent de beaucoup de paramètres (type de protec-
tion contre le bétail, présence de cages à campagnols, tuteurs, ligatures, terreau, main d’œuvre). 
On estime le coût à la plantation par un professionnel entre 70 et 120 € par arbre. Le choix 
des protections et le relief du terrain vont être déterminants. Un subside à la plantation peut 
être demandé à la Région wallonne (12 euros /arbre) (http://biodiversite.wallonie.be/fr/subven-
tions-a-la-plantation.html?IDC=6057&fbclid=IwAR3aGludpuX_F6rk3rprzt0IrjY6FFfFJHsA559zL-
6L4AK5xivAg9HOC4BY).

Une fois plantés, les arbres demandent un entretien tous les ans. Il faudra en effet suivre les arbres 
régulièrement pour les tailles de formation pendant les 5 premières années et les tailles d’éla-
gage par la suite. Il faut également prendre en compte l’ajustement des ligatures, le binage et/ou 
le paillage du pied des arbres ainsi que l’amendement dans le coût de l’installation.

Chaque année, 180 kg de fruits par arbre seront produits en moyenne si on ne tient pas compte 
du phénomène d’alternance.

Un producteur peut vendre sa production sur pied à 0,2 €/kg à la personne qui viendra récol-
ter les fruits. Celle-ci les revendra à des transformateurs ou à d’autres revendeurs à 2 €/kg pour 
les fruits de table et à 0,4 €/kg pour les fruits de transformation. Les rendements à la récolte 
dépendent évidemment du type de récolte : cueillette à l’échelle ou ramassage au sol. 

Le pré-verger est une des variantes de la méthode agro-environnementale et climatique 
mc4 « prairie de haute valeur biologique ». L’exploitant agricole qui souhaite s’engager dans la 
méthode reçoit une prime de 450 €/ha/an pendant 5 ans. Plus d’informations sur cette mesure 
sont disponibles sur le site www.natagriwal.be.


